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et c’est là que pendant un an le religieux demeura et 
prêcha l’Evangile, c’est là aussi qu’aujourd’hui s’élève 
l’opulente ville de Minneapolis, l'étoile du Nord.

Déjà les fiers Sioux écoutaient avec docilité les leçons 
de l’Evangile, quand DuLuth, envoyé à la recherche du 
missionnaire, qu’on croyait perdu, l'atteignit et le ramena 
de force vers le Canada. La mission fut donc abandonnée 
et la nation siouse ferma ses yeux aux clartés de la foi 
qu’avait apportée du Canada la Robe brune, et retomba 
dans son grossier paganisme.

Mais cependant, quelques vestiges de la prédication 
d’Hennepin survécurent aux générations. Ils furent 
recueillis, au dix-neuvième siècle, par un autre mission­
naire des Sioux, aujourd’hui Mgr Uavoux, et le saint 
évêque Marty, leur apôtre moderne.

Le Père Hennepin, de retour en Hollande, son pays 
natal, publia plusieurs livres, entre autres : une Descrip­
tion de la Louisiane nouvellement découverte au sud de la 
Nouvelle-France (Paris 1695) ; Nouvelle découverte d'un très- 
grand Pays situé dans t Amérique, entre le Nouveau Mexique 
et la mer Glaciale. (Utrecht, 1697) : et Nouveau voyage dans 
un pays plus grand que l'Europe (Utrecht, 1698).

Si le zèle et l’apostolat du missionnaire parmi les Sioui 
de ce pays, n’ont jamais été questionnés, il n’en a pas 
été de même de sa véracité comme historien. Ue Père 
Hennepin affirme d’abord avoir suivi le Mississipi jusqu’à 
son embouchure ; mais cette prétention lui a été contes­
tée. Il est très curieux de lire ce que de LaSalle lui-même 
écrit à son sujet. Le Père Gravier, jésuite missionnaire 
a la Louisiane en 1701, fait allusion aux Fausses histoires 
d'Hennejnn et Charlevoix,l’historien de la Nouvelle-France 
ne l’a pas non plus ménagé ; mais il y a place et lien 
pour les historiens du Canada de discuter la question et 
les témoignages ci-haut. N’empêche que sa mémoire 
est en honneur dans le Minnesota. Lee Sioux ont retenu 
son nom, nombre d’établissements et d’écoles, un comté 
de l’Etat et la plus belle avenue de Minnéapolis portent I 
le nom à jamais honorable d’Hennepin.
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